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Les foins se terminent et la moisson des orges d’hiver débute doucement

dans le département : compte-tenu des rendements globalement décevants

en foin, les surfaces moissonnées peuvent être une opportunité pour

implanter des dérobées fourragères afin de compléter les stocks. Voici les

principales espèces adaptées à une implantation de début d’été pour une

valorisation en début d’automne :

.

Une implantation la plus tôt possible après moisson, dès la paille ramassée, permet de profiter de la

fraicheur du sol et ainsi d’obtenir des levées rapides, indispensables à la réussite de ces cultures.

Le moha : en pur (25 kg/ha) ou associé à du trèfle d’Alexandrie (20 kg de

moha et 10 kg de trèfle d’Alexandrie). C’est une culture assez résistante à la

sécheresse, productive (3 à 5 tonnes de MS/ha selon la pluviométrie) et qui

peut-être récoltée sous forme de foin ou d’enrubannage. L’association avec

du trèfle d’Alexandrie est possible mais va augmenter le coût de semence

sans garantie d’un rendement supérieur à un moha seul. Prévoir un apport de

30 unités d’azote après la levée.

Le millet perlé : Il présente des caractéristiques proches du moha mais avec

un cycle végétatif un peu plus long (environ 100 jours). Le millet peut aussi

bien être enrubanné que pâturé. Comme le moha, ce fourrage permet de

sécuriser le volume de fourrage mais sa valeur alimentaire reste cependant

moyenne.

Le sorgho fourrager multicoupe hybride ou sudan grass : semé en pur, à

25 kg/ha, il présente un meilleur potentiel de rendement et une meilleure

valeur alimentaire que les précédents mais il a une implantation un peu plus

lente. Il a également la faculté de repousser et donc de produire une seconde

coupe en automne, si les conditions sont favorables. La récolte en

enrubannage ou ensilage est à privilégier. Le pâturage nécessite quelques

précautions car la plante présente un risque de toxicité.
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